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P]iOJET
Depuis une semaine, je suis fort embarrassé pour ina causerie

d'Avril. Jouissant, depuis plus d'un mois, d'un repos Forcé, je
suis réduit, comme le lièvre de La Fontaine, à songer : " Car,
que fauire e n. gîte à m1i n- qe 'on we songe . " Aussi les

sujets se présentaient-ils d'eux-mêmes. Vais-je parler des
Vocations de nos enfants pauvres ? Parmi eux il y en a que
Dieu appelle à l'état religieux ou tu sacerdoce, mais le moyen
d'y parvenir ? Vais-je proposer une souscription annuelle aux
personnes qui s'intéressent au Patronage ? (râce à ces secours
réguliers, que de courses nous seraient épargnées !J'allais me
décider pour l'un ou pour l'autre sujet, lorsqu'un ianufactu-
rier, cédant à une inspiration qui lui vient certainement du
ciel, est venu nous exposer un prqjet qui évidemment a du
bon.

Ce manufacturier de chaussures connaît l'uvre de l'Ouvroir
établi au Patronage depuis longtemps. Des daines charitables
viennent le lundi ou le mardi de chaque semaine, dans l'après-
midi, travailler à la confection des habits de nos enfants. Grâce
à cet acte le charité, nous arrivons à distribuer des vêtements,
été comme hiver, à plus de 150 enfants (lui sans ce secours
ressentiraient d'une façon plus vive les souffrances de la pau-
vreté. - Or ce bon exemple, donné par les dames de l'Ouvroir,
a été admiré par ce manufacturier (que les danies lisent ceci
avec grand's sentiments d'humilité) mais de l'admiration il est
pássé à la pratique. Pourquoi, me disait-il, ne formeriez-vous
pas une société charitable parmi les fabricants de chaussures?
Il vous faut 400 paires de souliers par an; qu'est-ce que cela
en définitive ? Les membres de cette société ne viendraient
pas travailler.chez vous, mais, ce qui est plus simple, travail-
leraient chez eux. Chacun s'engagerait à donner un nombre
déterminé de chaussures. Qu'est-ce qu'une demi-caisse par an
pour une maison ?


